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{truptil, Bénaben, pingaud} @enstimac.fr RÉSUMÉ.



Un objectif du projet de recherches IsyCri (ANR-CSOSG) est de définir une architecture de système d’information collaboratif afin d’aider à la résolution d’une crise dans laquelle plusieurs partenaires sont impliqués. L’ambition est de faciliter la coordination des activités entre les partenaires dans un souci d’efficacité. La structure architecturale de la solution repose sur deux concepts : un système de systèmes permettant de travailler à partir de systèmes contributeurs relativement autonomes, et des capacités d’interopérabilité des partenaires induisant une possibilité de collaborer. Le médiateur est un composant fonctionnel clé dans notre proposition. Il coordonne l’ exécution des processus voulus par les acteurs, participe à l’invocation des services qu’ils exposent ainsi qu’au partage et à l’échange des informations au cœur même du dispositif de gestion de crise. Comme une crise est un phénomène évolutif, l’agilité du système fournie par la possibilité de configurer le médiateur en ligne permet de respecter des exigences nouvelles au fil de l’eau. A cette fin, une approche basée sur l’ingénierie dirigée par les modèles est étudiée. ABSTRACT. One objective of the ISyCri project is to design an information system for several partners who have to solve, or at least to reduce, a crisis into which they are involved. This system must not only support communication between actors, but also coordinate their activities. It might be considered like a system of systems for which interoperability between partners is a key factor. As a main component of such a critical system, a Mediation Information System (MIS) is defined at the core of the ISyCri architecture, with the aim to coordinate actors’ services and information exchange. Because a crisis is intrinsically an evolutionary phenomenon, the system shall remain compliant with the expectations of the actors. We propose to make an adaptation of the MIS on the fly, using a MDE approach for platform configuration. By this way, the MIS has some capacity to adapt itself to changes on system requirements. MOTS-CLÉS : KEYWORDS:



Système d’information, médiation, gestion de crise



Information system, crisis management, mediation.
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1. Introduction Comme décrit dans (Bénaben et al., 2007), la définition du système d’information fruit du projet de recherches IsyCri (ANR-CSOSG) est un système apte à satisfaire les exigences d’un collectif en charge de la gestion d’une crise. Nous désignerons par la suite ce collectif comme une cellule de gestion de crise. Dans le cas d’études d’une crise, un facteur limitant est qu’on ne connaît pas nécessairement la composition et les rôles joués par les acteurs composant la cellule de gestion de crise de ce collectif pour l’ensemble du cycle de vie du système. La dynamique de la crise et la variabilité de ses effets au cours du temps peuvent changer radicalement le besoin de compétences et le champ de responsabilité dans la cellule de gestion de crise. Pour illustrer cela, il suffit d’examiner une suite d’événements récents dans l’actualité mondiale avec une crise financière (relation entre état et acteurs des marchés financiers : bourse, banques, investisseurs) qui s’est transformée en crise économique (relation étendue aux agents économiques : industriels, consommateurs), puis en crise sociale (relations étendue au marché du travail : employés, employeurs, syndicats). Un système de gestion de crise se doit donc d’être ouvert et très adaptable à une organisation changeante. Ce potentiel d’adaptabilité détermine l’aptitude des acteurs à collaborer efficacement pendant la durée de la crise. Il faut impérativement se donner des moyens de surmonter des obstacles organisationnels et techniques qui sont souvent sans commune mesure avec la gravité des situations engendrées par la crise. Dans la première partie de cet article, nous verrons que le concept de système de systèmes est une bonne approche de la définition d’une architecture du système d’information cible pour la gestion de crise. Il permet de préserver l’autonomie relative de chaque contributeur tout en les impliquant dans des missions collectives. La structure d’un système de systèmes offre naturellement des garanties vis à vis des exigences d’ouverture évoquées plus haut puisqu’il s’agit d’une collection de systèmes contributeurs qui peuvent participer ou non aux missions selon la demande. Un système de systèmes confine les choix de conception au niveau des interfaces des systèmes contributeurs puisque l’adaptation de ces entités, si elle est possible, ne peut pas être synonyme de profonde mutation. C’est une approche qui est naturellement centrée sur la coordination des services offerts par les contributeurs, et sur la gestion des communications aux interfaces. Toutefois, en matière de comportement de ce système, la qualité et la traçabilité des échanges entre les partenaires de la cellule de gestion de crise ne sauraient se satisfaire d’une organisation basée sur des échanges de type point à point (cf. figure 1, cas(a)). Dans le même ordre d’idée, la distribution des compétences et le maintien de l’autonomie des contributeurs sont deux facteurs qui ne militent pas pour un pilotage trop centralisé dans lequel un système de contrôle serait amené à prendre une responsabilité hiérarchique couvrant à lui seul l’ensemble des fonctions attendues (cf. figure 1, cas(b)). Nous avons donc opté pour une solution à mi chemin
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entre ces deux extrémités. Elle est basée sur le concept de composant médiateur au centre d’un dispositif que nous nommerons par la suite le système d’information de médiation (SIM). C’est une déclinaison particulière de l’architecture de médiation promue par Wiederhold (Wiederhold, 1992) dans un contexte de recherche d’informations, avec l’idée de fédérer des ressources qui sont distribuées. Notre architecture propage cette idée à l’ensemble des entités. Le but du SIM est de coordonner les activités des contributeurs en imposant une structure de contrôle dictée par des processus collaboratifs qui doivent être exécutés avec conformité. Les médiateurs sont des composants qui constituent donc des systèmes particuliers au sein du système de systèmes (cf. figure 1, cas(c)).



(a)



(b)



(c) Système de contrôle centralisé



Système contributeur de la gestion de crise Flux d’information



Système de médiation



Figure I . Plusieurs formes d’architecture du système de systèmes



Notre problème se concentre alors sur la conception des systèmes de médiation adaptés à la crise qui vont réunir autour d’eux les systèmes contributeurs. Une telle manière de raisonner s ‘apparente à une recherche d’interopérabilité entre des partenaires. Chacun est capable de participer à la collaboration à moindre effort, c’est le composant médiateur qui doit assurer des compatibilités des systèmes communicants entre leurs parties publiques, et le système qu’il représente doit assumer les obligations de coordination des acteurs. Ce composant médiateur est assimilable à une collection de services en interopérabilité, telle qu’elle définie dans certains projets européens en interopérabilité d’entreprise (Roadmap EI, 2008). Cette architecture basée sur la médiation est décrite dans la deuxième partie de l’article, puis illustrée par un cas d’études : une simulation d’accident nucléaire, radiologique, biologique et chimique (NRBC) réalisée par la préfecture du Tarn (81). Enfin, le système de systèmes doit pouvoir s’adapter à de fréquents changements dus au caractère évolutif de la crise et aux problèmes pouvant être rencontrés lors de la réponse à la crise. Le système de systèmes doit donc être agile. Nous expliquerons en quoi notre proposition permet de progresser dans cette voie.
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2. Une vision inspirée du concept de système de systèmes Il existe plusieurs définitions du concept de système de systèmes. Récemment, un ouvrage de synthèse produit par des auteurs en ingénierie des systèmes (Luzeaux et al., 2008) en a fait la synthèse et a proposé la définition suivante : « Un système de systèmes est un assemblage de systèmes pouvant potentiellement être acquis et/ou utilisés indépendamment, pour lequel le concepteur, l’acquéreur et/ou l’utilisateur cherche à maximiser la performance de la chaîne de valeur globale, à un instant donné et pour un ensemble d’assemblages envisageables ». On retrouve dans cette définition une forme très condensée des différences entre le concept de système de systèmes, et celui de système. Ces différences sont qualifiées par cinq critères discriminants proposés par (Maier, 1998) : (i) Indépendance opérationnelle des éléments (pouvant être des systèmes), (ii) Indépendance managériale des éléments, (iii) Développement évolutif, (iv) Comportement émergent, (v) Distribution géographique. Examinons ces différents critères dans le cadre d’une réponse à une crise. Les acteurs doivent unir leurs efforts et interagir, avec deux finalités principales : -



comprendre la crise, la suivre et la caractériser,



-



agir pour tenter de résoudre, ou tout au moins de réduire, la crise. Les actions entreprises par les systèmes contributeurs sont de nature préventive ou curative.



Cependant, ces acteurs ne sont pas nécessairement placés sous une seule et même autorité (critère(i)). Cela est vrai dans le cas d’une crise civile (planc orsec, plan rouge,…) en France, par exemple, cas où les préfets de département ou de région sont en responsabilité avec une situation de leader ayant pour obligation de déployer le plan selon des procédures (i.e des processus) prédéfinies. Mais cela n’est pas aussi net dans le cas d’une crise humanitaire quand des acteurs divers tels que l’ONU, des institutions nationales et des organisations non gouvernementales multiplient les actions assez individuellement, sur une base de compétences dont la complémentarité est à évaluer. Ils sont ainsi, de fait, en cogestion de crise, partageant les informations pour construire une coordination qui est conçue en situation sur le terrain (critère(ii)). En somme, l’hétérogénéité des acteurs et leur autonomie de management sont généralement reconnues comme un fait réel pour ce type de situation. Chacun prend les responsabilités qui sont les siennes dans son champ de compétences. Par conséquent, la gestion de la crise peut être vue comme un ensemble de plusieurs systèmes autonomes qui doivent collaborer, à la fois pour la prise de décision et pour les opérations. Selon la crise et son degré d’expansion, différents systèmes peuvent intervenir dans le but de la résoudre. Nous pouvons aussi considérer qu’il peut y avoir une distribution géographique des systèmes quand la crise concerne un
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territoire étendu, dépassant des limites d’un pays et de son gouvernement, par exemple (critère (v)). La nature évolutive de la crise a des répercutions sur la composition de l’ensemble des acteurs qui doivent intervenir ainsi que les services qu’ils rendent pour la résoudre. La nature potentiellement évolutive d’une crise est donc confirmée (critère (iii)). Enfin, si les acteurs se concertent afin de jouer sur la complémentarité de leurs compétences, la gestion de la crise ne peut qu’être bénéficiaire. Par conséquent, la gestion de la crise a probablement un comportement émergent. Nous pouvons donc conclure que la gestion de crise a toutes les caractéristiques spécifiques d’un système de systèmes. Les systèmes d’information des différents acteurs doivent interagir pendant la gestion de la crise pour informer sur son évolution autant que pour engager des actions préventives ou curatives de traitement des risques.



3. Une architecture à trois niveaux L’architecture du système d’information de gestion de crise suit un modèle en trois couches : métier, logique et technique. La couche métier décrit le fonctionnement attendu du système. La mise en relation appropriée des acteurs. La couche logique explique la structure des composants applicatifs mis en œuvre pour supporter la couche métier, ainsi que les formes de relation qui s’établissent entre ces composants. La couche technique explique comment les composants applicatifs sont déployés et utilisés sur le matériel mis à disposition. Un système d’Information de Médiation (SIM), comme expliqué dans (Touzi et al., 2008), insère un composant intermédiaire entre les systèmes contributeurs. Ce médiateur peut être perçu comme un média capable de supporter la collaboration entre les partenaires. Il doit pouvoir se connecter à l’ensemble des systèmes d’information des partenaires, traduire les données afin de les échanger, exécuter les services selon la prescription fournie par un processus. Il s’agit bien d’un système d’information spécifique puisqu’il fait intervenir des acteurs (les systèmes contributeurs) qui interagissent via des processus de communication (processus collaboratifs) qui eux mêmes véhiculent des flux d’information entre les services (cf. figure 2). Nous n’oublions pas les difficultés liées aux différences sémantiques dans l’identification des services et dans les schémas de données. Elles ne font pas l’objet d’un développement dans cet article. Le problème est formulé dans le cadre de travaux menés en parallèle aux nôtres, et fait l’objet de recherches particulières pour étoffer le médiateur (Rajsiri, 2009). Revenant au concept de système de systèmes, les systèmes contributeurs seront appréhendés par les fonctions qu’ils remplissent pour le collectif, et donc par les services qu’ils lui rendent. Ces systèmes seront divisés en deux parties : une partie publique où toutes les entités nécessaires à la collaboration (processus, applications
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et données) seront accessibles, et une partie privée en charge de garantir l’expression des compétences d’un système contributeur dont la visibilité peut être réduite au maximum dans le dessin de l’architecture.



Système contributeur



Système de médiation



Système contributeur



Processus



Processus



Processus collaboratif



Processus



Processus



Services



Services



Orchestration de services



Services



Services



Données



Données



Transfert des données



Données



Données



privé



public



public



privé



médiateur



Figure II . Vision métier d’une médiation entre deux systèmes contributeurs



Au sein des systèmes contributeurs, les processus fournissent la structure de contrôle des services. Les services utilisent les données lors de leur exécution, souvent via des services d’accès aux bases de données. Au sein du système d’information de médiation, le processus collaboratif peut être apparenté à un modèle de workflow, puisqu’il offre une structure de contrôle de toute ou partie de processus des systèmes contributeurs. Il fournit donc les directives au moteur d’orchestration qui a en charge l’exécution de ce processus collaboratif via les invocations de services des systèmes contributeurs. Enfin des services ad-hoc s’occupent du transfert des informations entre systèmes contributeurs. Pour la couche logique, nous avons fait le choix d’une architecture orientée services qui offre naturellement des opportunités pour développer des systèmes à base de composants applicatifs faiblement couplés. L’approche par médiation s’accorde bien avec un choix SOA. En effet, le médiateur dans son rôle de courtier des services offerts par les contributeurs invoque les services applicatifs qui sont exposés publiquement par les partenaires. Il en a connaissance grâce au registre des services dont il a la charge et qu’il entretient. Au niveau technique, nous avons bâti notre proposition en mobilisant une technologie de bus de service d’entreprise (ESB ou Entreprise Service Bus). Une solution du monde du logiciel libre, l’ESB PEtALS, a été choisi comme plateforme de développement. PEtALS est un produit du consortium ObjectWeb (http://petals.objectweb.org ) dont la diffusion est assurée par une jeune société
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partenaire du projet IsyCri (EBM WebSourcing). Un tel choix offre plusieurs avantages : (i) la plateforme utilise les standards et les principes architecturaux du monde SOA, (ii) une fois connecté au bus, un service applicatif est connecté à l’ensemble des autres services, (iii) un service d’orchestration, appelé Orchestra dans PEtALS, prend en charge la séquence d’appels des services pour suivre un processus de traitement préspécifié, i.e. il gère l’appel des services dans un ordre précis et selon certaines règles. C’est donc au sein même de l’ESB que l’on retrouve les moyens de déployer les deux fonctions principales du médiateur.



4. Présentation de la démarche de conception par un cas d’étude Le modèle en trois couches présenté au paragraphe précédent correspond point par point aux trois niveaux définis par l’OMG dans son architecture dirigée par les modèles (MDA). La couche métier doit correspondre au niveau CIM (Computer Independent Model). La couche logique correspond au niveau PIM (Platform Independent Model). Enfin, la couche technique correspond au niveau PSM (Platform Specific Model). Déclinons maintenant ce modèle architectural en trois couches sur une problématique de gestion de crise afin d’identifier ce que sont les modèles correspondants. La couche métier utilise des connaissances relatives à la crise, d’une part, et une connaissance des rôles joués par les acteurs à travers les compétences publiées qu’il faut réunir (que nous pourrons appeler services métiers), d’autre part. Dans notre solution, les informations sont injectées dans une ontologie de crise qui permet de déterminer, par croisement entre les deux formes de connaissance, les services métier pouvant être utilisés dans le cadre de la réponse à la crise. Ces services métiers sont ensuite reliés, c’est le processus collaboratif qui se concrétise alors. Ce processus collaboratif qui est un résultat tangible du raisonnement sur la connaissance est ensuite validé par la cellule de crise, et mis à disposition explicitement sous forme de modèle BPMN relatif à la couche « métier ». Il concentre l’essentiel de la spécification pour la conception du médiateur. Afin d’illustrer cette méthode de conception, nous introduisons un exemple basé sur un exercice de réponse à une crise de type NRBC (Nucléaire, Radiologique, Biologique et chimique) exécuté par la préfecture du Tarn (81). Le scénario joué est le suivant : « Le 27 février 2004 à 10h du matin, la gendarmerie est informée qu’il s’est produit un accident entre un camion citerne et un wagon contenant des produits chimiques inconnus qui s’échappent dans l’atmosphère. De plus, les gendarmes envoyés sur les lieux ainsi que les employés de la gare sont inconscients. Enfin, les enfants présents dans la cours de l’école proche de l’accident sont saisis de malaises. » Le modèle présenté en figure 3 est le modèle de crise de cet exemple NRBC. On y retrouve l’événement « collision » qui déclenche la crise, le risque explosion ainsi que les conséquences potentielles : dégagement de produit chimique et personnes
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malades (affectant le personnel de la gare, les gendarmes et les enfants de l’école). Le dégagement de produit chimique engendre le risque de contamination qui menace l’environnement (sites naturels). De plus, le fait que l’accident se soit déroulé à proximité de l’école peut engendre un risque de panique au niveau des parents qui voudraient absolument récupérer leurs enfants.



Figure III . Modèle de crise NRBC (IsyCrisisTool)



Nous avons mis au point deux composants logiciels IsyCrisisTool et IsyServiceTool dotés d’interfaces permettant de saisir les informations courantes sur la crise pour le premier, et sur les compétences des partenaires impliqués pour le second. En particulier, un langage adapté à la caractérisation de crise a été mis au point via un méta-modèle (palette de droite de l’outil IsyCrisisTool, figure 3) (Truptil et al.,2007). Une fois ces informations saisies, elles sont injectées dans une ontologie de domaine, nommée OntoServiceState et en deviennent des instances. Des règles de déduction sont appliquées sur ces instances afin de déterminer l’ensemble des services métiers utilisables lors de la réponse à la crise. Cet ensemble est ensuite publié. Dans l’exemple, il a été décidé de traiter les problèmes dans l’ordre suivant : – Réduire le risque de contamination – S’occuper des personnes malades – Eviter le risque de panique – Trouver des moyens supplémentaires pour décontaminer l’ensemble des personnes
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Les autres risques présents ne sont pas prioritaires, ils peuvent exister mais il a été décidé qu’il n’y aurait pas de mesure prise pour traiter ces risques. – La cellule de gestion de crise prend alors la main car la partie caractérisation s’achève, et il faut prendre des décisions sur les actions à mener pour les systèmes contributeurs (dans l’exemple : compétences de Sécurité civile, gendarmerie, SAMU, Croix Rouge). L’ordre de priorité dans le traitement de la crise, ainsi que l’ensemble des services utilisés lors du processus de réponse à la crise, sont établis. Les responsables ont ainsi décidé d’utiliser les services suivants pour maîtriser la crise : (l’ordre des d’exécution des services est écrit en italique et l’acteur qui en est responsable entre parenthèse) – 1 :FightExplosion (pompier), SetSecurityPerimeter (gendarmes). – 2 :HowmanyPeopleToRescue (pompier), SetEquipement (gendarmes). – 3 : RescuePeople (pompier), SetMedicalPost (Croix Rouge).



MaintainPerimeter



(gendarmes),



– 4 : BringPeopleToMedicalPost (Croix Rouge). – 5 : Care People (SAMU). Cet ensemble donne naissance au processus collaboratif qui est soumis à validation par la cellule avant d’être lancé. A la fin de cette phase, le modèle CIM au format BPMN, est alors disponible (cf. figure 4).



Figure IV . Processus collaboratif de réponse à la crise NRBC
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Ce processus collaboratif respecte un méta-modèle de processus collaboratif dans lequel le système d’information de médiation apparaît comme un acteur. Ce modèle de niveau CIM est ensuite transformé en modèle UML du médiateur avec un profil SOA adapté (PIM4SOA,2005) par une transformation expliquée dans (Touzi, 2007) et déployée avec un outil de transformation de langage (Jouault, 2006). Cette architecture logique est ensuite mise à profit afin de terminer le déploiement du médiateur Un fichier au format BPEL sert de point d’entrée pour le moteur de workflow Orchestra. Ces deux dernières étapes sont transparentes pour les décideurs car elles sont automatisées. Au final le résultat est résumé sur la figure 5. Fight Explosion



Set Security Perimeter



How Many People To Rescue



Set Equipment



BringPeople To MedicalPost



Rescue People



Maintain Perimeter



Set Medical Post



Care People



Figure V . Représentation du médiateur obtenu dans l’ESB pour l’exemple de la crise NRBC



Le processus de conception du médiateur est résumé sur la figure 6. Une lecture du haut vers le bas permet de visualiser l’enchaînement des étapes du processus d’ingénierie dirigée par les modèles à chaque niveau d’abstraction du MDA.
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Branche métier Méta -Modèle de crise



Méta -modèle PC Modèle de crise



Branche technique



Méta -modèle SIM SOA



Architecture ESB Fichiers de configuration ESB Service d’orchestration



Outil de déduction de Processus collaboratif Modèle de PC



Outil de caractérisation de crise ère



Informations sur la crise



Branche logique



1 PHASE : définition du modèle métier



Outil d’évaluation de PC Modè le de PC+



ème



2 PHASE : définition du modèle logique



Outil de traduction SOA Modèle logique du SIM



Outil de traduction ESB



Prototype SIM



3 ème PHASE : définition du modèle technique



Modèle technique du SIM



Figure VI . Vue d’ensemble de la démarche de création du SIM



5. Vers une démarche de détermination du SIM agile 5.1. Définition de l’agilité La notion d’agilité est devenue une propriété notoire à la fin des années 90. Elle est surtout corrélée à une dynamique d’évolution de la collaboration interentreprises. Cette évolution est décrite dans (Bénaben et al., 2007) comme « la transformation de la structure figée vers un environnement fluide », elle est aussi décrite dans (Luzeaux et al.,2008) comme « la transformation d’une construction statique de lego® vers un organisme vivant ». Ces métaphores expliquent qu’aujourd’hui les entreprises ne collaborent plus dans un optique de long terme, elles cherchent les moyens de collaborer ponctuellement. Nos premiers travaux de recherches sur les systèmes de médiation étaient appliqués à ces collaborations interentreprises. La transition vers une application plus orientée vers le monde des services avec cette problématique d’aide à la gestion de crise ne fait qu’amplifier la valorisation de nos choix sur une application où l’agilité n’est pas seulement recherchéemais inscrite dans les exigences.
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Si l’ensemble des définitions du concept d’agilité s’accorde sur le fait qu’une entreprise peut être dite agile si elle peut s’adapter à l’évolution du contexte dans lequel elle évolue, les caractéristiques précises d’une entreprise agile varient selon les définitions. En effet, certains comme (Badot, 1997) parlent de reconfiguration, d’autres comme (Kidd,1994), (Lindberg,1990) et (Sharifi et al.,1999) parlent de réactivité, flexibilité ou d’adaptabilité. Nous avons décidé ,dans le cadre du projet ISyCri, de retenir ces caractéristiques suivantes de réactivité et de flexibilité. (i) La réactivité est atteinte lorsque le système de systèmes de réponse à la crise est rapidement opérationnel suite à une demande de modification. (ii) Le système de système est dit flexible, dans le cadre du projet, s’il est démontré qu’il s’adapte à la fois à des modifications extérieures à la réponse, i.e. l’évolution de la crise, et aux modifications internes de la réponse à la crise, i.e. un changement d’acteurs et/ou des problèmes aux niveaux des services.



5.2 Développer l’agilité au niveau de la démarche de conception La réactivité ne pose pas de problème en soi dans la mesure où nous pouvons relancer le processus de conception afin de générer les modifications pour les systèmes de médiation. Car les systèmes d’information des systèmes contributeurs sont stables. La seule incertitude face à la réactivité est dans la capacité de la cellule à valider le processus collaboratif. En ce qui concerne la notion de flexibilité, par contre, la recherche doit se concentrer sur plusieurs points : – Au niveau du modèle de crise : lorsque la crise évolue, le modèle de crise évolue. Il faut donc évaluer si, malgré ces modifications, le SIM mis en place reste valable dans le nouveau contexte ou s’il est nécessaire d’en créer un nouveau. – Au niveau du processus de réponse : au niveau du processus, plusieurs raisons peuvent le remettre en cause. L’incapacité d’un acteur à réaliser des services, ou un choix des responsables qui décident de créer partiellement le processus sont des exemples. – En cours d’exécution : au niveau du médiateur, il doit être possible de l’arrêter, de le modifier, de le relancer selon les modifications faites en amont. Acquérir de la flexibilité impose donc de pouvoir analyser un problème pour décider à quels niveaux vont porter les modifications. C’est pourquoi nous avons décidé d’embarquer l’ensemble des outils de notre chaîne de conception du médiateur en en faisant des services que nous connectons à l’ESB PEtALS. Cette modification permet de gérer plusieurs processus de conception du médiateur. La figure 7 représente le processus de création du médiateur à partir du modèle de crise.
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Figure VII . vers une démarche de conception flexible du médiateur



Afin de déterminer le moment ou le médiateur doit être adapté et comment, nous travaillons sur une méthode de mesure de distance afin de déterminer si la modification du modèle de crise engendre une nouvelle création du médiateur. Au niveau du SIM, des travaux sont également en cours sur la création d’un nouveau moteur de workflow intégrant les fonctionnalités nécessaires. Dans la suite de ce document, nous nous limitons à l’apport de flexibilité au niveau du processus collaboratif.



5.3. Apporter de la flexibilité au niveau du processus collaboratif de réponse La flexibilité au niveau du processus collaboratif est intéressante pour plusieurs raisons : (i) au moment où les responsables doivent sélectionner les services à utiliser pour lutter contre un problème, ils peuvent ne pas savoir trancher sur quels services utiliser pour le résoudre. Ils peuvent alors décider de sélectionner plusieurs services, et la décision finale ne sera prise qu’au plus près de l’exécution. On parle alors de choix retardé. (ii) Ils peuvent aussi décider de ne pas sélectionner de services pour ce problème et décider de construire le processus plus tard, ceci peut arriver dans le cas de priorité faible. On parle alors de conception retardée. L’apport de la flexibilité au niveau du processus collaboratif est inspiré des travaux de Van der Aalst (Van der Aalst 1999) ainsi que des travaux réalisés en interne au niveau du projet IsyCri (Andonoff et al., 2008). L’idée de base est de considérer le processus non pas comme étant défini de façon déterministe mais pouvant contenir des tâches dites « abstraites » qui ne sont pas totalement définies. Dans le cadre du choix retardé, l’ensemble des services choisis par les responsables est listé afin de résoudre un problème. Le service attendu est remplacé, au niveau du processus, par une tâche abstraite de type « choix retardé » qui contient toutes les informations nécessaires à l’invocation de chacun des services pouvant être potentiellement candidats. Ainsi, au moment de l’exécution de cette tâche, les responsables choisiront le service qui sera utilisé. Cependant, pour que l’invocation du service choisi soit possible il est nécessaire qu’il soit connecté au SIM. C’est pourquoi lors du déploiement du SIM, l’ensemble des services pouvant être invoqués y sont connectés.



23



Actes du XXVII° congrès INFORSID, Toulouse, mai 2009



How Many People To Rescue



Fight Explosion



Set Security Perimeter



Set Equipment



BringPeople To MedicalPost



Rescue People



Maintain Perimeter



Choix retardé



Set Medical Post Samu



Set Medical Post RedCross



Care People



Figure VIII . Exemple d'utilisation d'une tâche de choix retardé



La figure 8 illustre ce choix retardé sur le cas d’études de la crise NRBC. Supposons que lors de la détermination du SIM, les responsables ne savent pas à quels acteurs (Croix Rouge ou SAMU) ils doivent demander des tentes de décontamination. Une tâche de choix retardé est créée. Finalement au moment de l’exécution de cette tâche, le service idoine est élu (celui de la Croix Rouge, par exemple). Dans le cadre de la conception retardée, la construction du processus reste partielle en insérant une tâche abstraite de type « conception retardée ». Cette tâche signifie qu’il y a une incertitude sur ce qui doit être fait au moment de son exécution. Elle renvoie donc, à ce moment là, vers une nouvelle conception d’un processus solution qui pourra être faite en ligne, puisque les moyens de conception sont embarqués. A la fin de la démarche, un autre médiateur « intermédiaire » est créé, il correspond uniquement à l’ensemble des tâches à exécuter dans le cadre de la conception retardée. A la fin de l’exécution de ce processus dépendant, son résultat est envoyé au médiateur « originel ». Isy Crisis Tool
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Figure IX . Exemple d'utilisation d'une tâche de conception retardée
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La figure 9 représente un exemple de conception retardée à partir de l’exemple de crise NRBC. Les responsables ne savent pas de quoi ils ont besoin comme ressource afin de décontaminer les malades. Une tâche de conception retardée a donc été créée. Finalement, au moment de l’exécution de cette tâche, ils ont décidé de créer un processus ne contenant que la tâche de mise en place d’une tente de décontamination de la Croix Rouge.



9. Conclusions et travaux en cours Nous avons montré que le système de gestion d’une crise s’assimile à un système de systèmes. L’utilisation d’un système d’information médiateur permet de coordonner les services, d’échanger les informations entre les différents systèmes d’information des acteurs. Nous avons vu aussi que pour être efficace, le système de systèmes, et donc le système d’information médiateur, doit exactement correspondre à la crise. C’est pourquoi, la démarche de conception basée sur des techniques d’ingénierie dirigée par les modèles permet de déterminer un médiateur à partir du modèle de la crise. Cependant le système de systèmes de réponse à la crise à besoin d’être agile afin de correspondre à tout moment à la crise quelque soit son évolution ou l’évolution du système de réponse. Nous sommes en train de développer et de tester les solutions exposées dans la dernière partie de cet article. Ces tests devraient pouvoir faire la preuve de l’adéquation d’ensemble de notre approche à la problématique soulevée.
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